Do CHONVELLES D'ITALIE, tet 
“Tears, 20 Aour, —:La combinaison du nouveau minst 
mgarde af-ête: ‘Hier sur de point d'échtaer par be veldes pe 
membres: gönois désignds pour en faire partie, de Ferrari 
Gollá, HE s'est À Ta fini cutistituó de la' mättier sdîVante ? 
Präsident sáns portefebille, marquis Gédar Alfiëri de: Söstegfit, 
sénateur ; affaires étrangöres, comte Bettbr Péffone de Sà Mie: 
tige, lieutenant-gènéral ; intérieur, dh@falied,. B, D. Pittelli, de: 
paté ; finances, comte -T haon- de Revët,. puté; travtiix pùbfiës 
chevalier Pierre de:Santa Rota, député ; guerre et marine, com- 
teApiFranzini; député ; agricultureet commere, le président 
du conseil, par-interim; instruction pabligne, te professear Fè- 
lix MéPlo, vice- président de la chambre des députés ; garde des 
‘sceâux iniistre de lajustice, le même par interim. ei le 
„En annongant la formation de ce cabinet, la feuille. officielle 
d'hier soir done le programme da nouveau mipistèrg. Ge pro- 
„gramme, guoique place dans la partie non-äff ile ‚7 journal, 
n'en est. ‘paf inoins l'expression de la conduite que'le mi 
“compte tenir, En voicilerésumó: 
Programme du ministêre sarde du 19 août, 


e ministère 


FP: 


…_« Dans les circoüstances graves où sc trouve la patrie, quieonqug accepte 
‘le pouvoir, accepte aüssi núë lourde responsabilité. Il ne faut donc pas 
s’étonder si le nouveau cabìnet'a eu de la peine à se constituer ; mainte: 
hant il sé, présente avéo corilfance à Iä nation, fort des preùves qu'on 
doninëes lès horttmgd qut le coïfiposént de lèúr sindëre amour pour Îa'patrie 
et lès instiätidhis libérales, fort aussi de la constieficé qu’ont ces mêmes 


hommég, que personrib u'éproêve plus d'alfsction et de dévoiraient di els: 
„raten Wit odes Eno 


ED 
„ents bien difficiles ct bien tristes : il ne s'en cffraya pas et t un appel à 
Vénergie du pays. Celui qui lui suceède entend poursuivre avec la même 
ardeur, et s’il se peut même avec plus de vigueur encore, la réorganigation 
de [armée ct Parmement de la nation. EEN an 
» Il doit respecter \'armistice autant qae fait militaire : mais il’ ne peat 
pas reconnaître en lat uu acto de politique transitoire, qui détruise les faits 
précxistants et qütrpiuïsse servir de base à des négocialions ultérieures. 
ed 
Je-natsonalité ct. secondent le développement de la liberté des peuples, 
ayant offert.leur rnédiation pour mettre un terme à une guerre qui pourrait 
devenir européenne, et‚faciliter une paix honorable, le ministre a accueilli 
avec reconnaissance \'offiee désintéressé et amical des puissances média- 
AGE nente Aen Ee ee ent ee 
_D ersoidkane ecs puissances rendent hammagt à la force de l'opinion 
P pab) mjde â la liberté intérieure des nations; qu'elles apprécient juste- 
„tnént là situation politigae de Ptalie êt les causes qui la décidèrent à la 





guerre, le cabinet espère qu'elles sauront prépater un arrangeinent dura- | 


ble, que notre pays paisstaecepter avet‘hoùneur, ‘évitant ainsi une guerre 
dont te résultat ne poutrait:être doteuxt- grâee-à l'énergie ct-à-la valenr.de 
la pation, ainsi qu'à Papput généreux que nous trouverions chiez nós puis- 
sants vorsins.» : : In iiD, 2 ORE 
_‚Le programme-ministériel.entre ‘ensuite. dans tes questions'spéciales ct 
_ parle de la ligue italienne, de.la-.garde rationale, des conseils municipaux , 
des réformes du statat fondamiental, de la police, etc, Le cabinet promet de 
s’úètlipér do tout cela, en dëcdptant Ia tesponsabilité de tons ses actes. 

— Dans là séance da T4'dê la chambre des députés de Rome, 
le nouveau ministre de l'intérieur, le vieux comte Fabri, lan 
des vótérans du.libêralisme italien, est, venu annoncer que les 
Antrichiens ont DR à la nation. sk 

«Le général Welden, a ditrdetdatmistre, a ost menacer de nouveau le 
» prôlégalideBplagde emesiijnelt le-motu propMió.da Saint-Père, Le gou- 
 vekjenent Aifa noinmidsaieo exraordinaire,‚qui Gablira, son 
x. ar AG er a Tien ee eeh Kensek gn 
„» ville. Toute la Komagne' se souleve contre Winsölence de usurpiatèùr. 

» Le gouvernement a éerit à ceux qui le représenterit de ne coniclure aucun 
» pacte bonfenx avec l’Aúûtriche; de combattre l’invasion par la résistance 
„ao la pltis vigoureuse et-de larsser-à P'üsnrpateur toute la responsabilité de 
» sos actes vìs-à-vis de ladesstrence des nations civilisées;» Rt 
Le ministreà termimé er prêchant la- concorde entre Jes trois 
pouvoirs:de l'Etat, -attanda: que les destinées futures de |’ Italie 
en dependent. is 7 





En ke 
o, KI 


De brayants ápplaudisserserstsont aecueltfi ces paroles: Alors 


Mansiämi, dprès qaelqdes paroles en | hönneur dà” comte: Fabri 
…&t de la nation italieang, a déposó les-pfopósitiotis sutwinttes qui 
„ont été imraêdiatenrent adoptées à l'unanimité: de 


è-to Que lá eliambte des députës Tasse choix de dir membres qì daris le 


délai de trois; jours’ laifefort part de lout-&e qurpourkait être proposé du 

minislère etans chambressafin d'assurer: efficaaement et directement la ré- 

siatanee. générale:aux Autriehiens, ct d'assurer-le salut dé toute, ’Etatie: 
22 Qaë leministère soibreg tie d'éerire à thus-les gonvernemenits ita 


‘liens pour les inviter et les exhopter, après àvoir.prig gonscil de Jeur- parle-_ 
le millen moyen de défendre l'ltalie, et d'assurer sòh indépen- | 


ment sar 
La chambre à ädoptê ensuite un projetde lot déerêtant qu'à 
artir dû 5. juin, tous les israëlites domicikés-dans l'Etat, ponti- 
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EPE Ii stads 16 heat da parlefhent ioscan, les prij 
sthatanter on}, 18, dâposóes et renvoyérs À nne commiö- 
„son drdev. m rápport. le lendeinain ; ex adoption ne 
pararsag:t. pe een enten 

‚« L'asstmikk vonur: 19: ela. reconnaissancelneek 


"12 Qu \ fe EE ti / 
Pidalte:dôit forimer la bäse des tende. 


x 
IN 


„alit et de lindéperpië 
tions, ebque jialie doft & 
Pi 


d genen en fÉdération d’Btats fibres ct const. 
Qúe pour rêndre eficâce ct. préparer énèrgiqnement dès 
ós ati. salut' bonkte, les” quatre gouvernemeists vons- 
doivent formét immédiatement, unt Ligne -politi- 
champ à leuts párleménts:respèetifs: lea: lore: in 
webila:défense--da. pays: 3° que les glrverne-. 

















tationels; 


as 


ments de Freweend rte: Bretagne ayant offert spontenémerit-dejné 
goeier la paït onwel Rohe: lertalio;il-eonvient d'inviter les assernblëes: 
des représentants da. pe & {raneais:et.da penple anglais à déclarer que’ 
_tebr intention est dead, même par Vintervenliomarmée, le droit sa- 
„ré de Pltalie dé riepasr les longtemps esclave d'une gutre nations 
‚„Bjlld èe vei sóit sur-lé: „présenté AS, A, R, le geafidi due. par ûnf 
LifVietdu coniposée dú” priMdend er de qüatie dóputésy: AAE priate de 
‚ARE DEN du pls tôt ae Wifi vób tee Init pat lersehe rin, 
„de Rortië ddr spar Pihfekeadranpt: OBse minbaebidenrs loschis qì y 
fésddemEro et 60 en KE Bie vet id te 

be es MOUVELZES BIEDLEMACNE, 





{689 séance de Pasdemblëe natlonaterdePrindforsy: ax Mits. — Voir 

Ô eid 5 ed Te journal d’hrier.. a ee ve, 
ue:si Péglise veut sé produire comme idstitution dut 
ge, dë panvoirs avec les alfributions de Et 
ûténir énergiqùëthest. L'o: 
té de Pe ge vsi céltd.dl vollldit 
Igiéhise llifëriedre , cothnië wite sitnjdle 


ie. Gite telle , elle deit être libre. pout-régler zes 
et se Wwouve placée soûs:Ja wième protectzòrr ét lamême 
autre ässociation, Mais l'état ne doit pag.se traris- 


tion religieuse et se placer au point de vue d’u- 
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former lui-n 


Jie rbiogiek-brerar doit se rêserver wikgbetlion RBE pot Poltoie 
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tert ren ter a ne dre f i 
ministére qui sp retiro s'est trouvé au ponvoie áu milieu d'événc- 


f, deux grandes nations amies qui proclament le respéct de | 


êlie ì 





artial. Il ne faut pas qu'il y ait désormais un soi-disant état chré-. 





fré}ten. : 
‚z \ M. Jordon de Marbourg prétend que la pn ont il s'agit c'est Pé- 
gifancipatfoit de l'hoifime. Ci devärit, dif Völätear, FP Kbtome Mica: péfä 
dins ded iostitutións, edit de. ia boärgeoisie, et de. Héglist.: Lá 
‘pfemièrd sétait cfWarée- de Fai, Au. Point qu'il, étai én, pri jer 
„Heu cit{fn, puis Bitme. Daft J'éflise; la fdeul ë de fêäsch hf, fat 
MterditË Bt ort laf èn Ât mêrë utr crime, bet cöfitrë êbtre' Eêndincé {ua 
été dirigée la réformation; mais Paffranchissement n’a été que partiel. 
Les convictions religieuses:p'ont été affranchies du pouvoir de Rome que 
pour être assujêties à celui de état: On les a arrachées dé Charybde pour Ies 
faire tomber en Scilla, Pouvez-vous eroire que lorsque l'état sera séparé de 
Péglise; la paix se trouvera vétablio ct la biberté de la consienee garantie? 
Est-il probable que dans ce cas l'église catholiqueaflranchira ses membres 
el qe?elle pèsera moins lourdement snr les dissidents par ces dogmes? Est-il 
possible que la paix puisse cxister tant qu'on verra maintenu de dogme d’'ane 
} église dans laquelle on puisse faire exelusivement son salut? La paix devient 


. Péglise succombe comrme pouvoirextérieuf, comme une puissanee exertée 
shr fa conscience, Iten est de-Féglise protestante comme de léglise eatho- 
 lique. On tend vers l'affranchissèment de Péglise. Qu’entend-on par l’église? 
béglise,c’est le clergé, le reste n'est que la brebis qu’on mène où l'on veut. 
‚ b'orateur déclare ensuite qo’il appartient lui-même à l'église catholique, 
mais que depuis longtemps il s'est émancipé en sa qualité d’homme et de 
„penseuf, Bal: is 
. , Dans l'église protestante) le clergé soutient que la chose cssentielle ce 


tes lide boheligues 4 quicoitrue mr AE EEE TE AAE 
is dtas queepne nT AS Pea 0: 


y a des deüzx cl rede personnes dt 


s-bon:nom 
duveaa les bûchers, fend 


pouvoir suprême; c'est celui de l'état; à côté de celui-ci, on ne saurait 
en tolérer an autre qui áit lefdroit de contrainte et-qui empiète sur les rap 


äfin qu'on ait la véritable liberté de conseience et-qêteluveligioh-són véri- 
 tablement libre, Il: faut que chacun trouve auprès de l'état proteetion con- 
tre les persécutions de son église. Gette protection, on: ne latronve. pas 
en-quittant une église: pour passer dans Pautre, pafeé: que sbus cc rap- 


associations au moyen de taxes déterniinges, etc, léglise catholique sera 
plus puissante qüe jamais; et pour ehaqúe intervention de la part de l'état, 
elle en appellera- au document qut a prononcé son indépendance, D'après 





impossible, tant qae deux pouvoirs ezistent l'un à côté de l'autre.ll fant gùe l'entretien de la flotte súrte pied du mintnium de:son effect 


Gre “citta. | siste principalement sur.ce 
{git maintenänt d'écraser et “d'änéaritie uw des’ |.de l'Allemagne, attendu qü'une force navalë iTemeurea 
deux pouvoirs qui se troüvént en“ présence. Il ne peat exister qu'un seul | chiffre ne remplirait nullement le but que l'on deu en vue. 


ports de la vie intime! Il. ne s'agit pas de savoir comment:on séparera |. ' va @ , 
Péglise de état; mais plutôt comment l'état s'y prendra.peursetieer.à |, d’hier, lord Denimiam a proposé ûne adrgsseà la reine, teudan 
t Pógtise le pouvoir qui appartient au premier par. droitodivin. ek „humain, | prier S. M. de s'entendre aveoses alls afin, de-déclarer ori 


port elles se-ressemblent toutes. Par la puissance de lhabitade, par les | 


































cequia jasqu'ici géné, et opprimé dans l'état gonverné pàr la police, 
également supprimé pour les rapport religieux lès pliss sacrós et les plus 
parrot. Geste & wt proehain stumêros) “17: 
— Le congrès maritime allemand à Hambourg a terminé son 
rapport retátif à la erêatiurt d’ une matinegermanique. Le rap- 
ft konde Eotnnde otiniuttifn de l'effectif de la ffotte, la cons 


wriikdon de & tregdd de F canonss 4de 40, Gsteamers de leg 
färtede 600 AME valt êt le 14588 tonneaax, armés de canons d 
fils gPbs caliBFE, 6 Aedmert dd 500 à 400 chevaux vapeur, d'urf 
tonnage de 1,209 tonneaux et armés de mortiers, et 150 chalou-# 
pes canonnières pour la protection des côtes. Le personne! de ki 
flotte serait de 9, 140 hommes dont 3,510 seraient levés pieuiikdnts 
les deux premières années. Lesfrais d'établissement de cettd’ 
première flotte allemande sont évalués à:10,250,000 thalers 
dont 4,075,000 pour les navires qui seraient mis à flot pendan 
les déüx‘premiières années. Les frais d'entretien pendänt là mé 
vate’ période seraïent de 1,590,000 that; kes frais tósaltant 


s'élèveraient annuellement à 3,620,000 thalers, non. compr 
les écoles de navigation, les-arsenaux, etc. En temps de paix, & 
‚y aurait cinq stations principales : sur Iès côtes de | Amórigúg 
du Nord, dans- Jes Antilles et dans le golfe du Mexique, sur 
‚côte occidentale de 1’ Amérique, sur les cÔtés de P’Ámeriqu' 
Sud, sur les côtes de }a Ghirie et dans 1’ Índe orientale, ditús 1ä 

out Le rapport iti* 


. . 5 P heads 


Méditerranée, Il y.aurait, en outre, une réserve. | 
leffectif indiquê ci=dessti 


ie el | 
Ares ‘Aottd- Pate 
Hi 


ne doit être dans tous les cas 


NOUVELLES D'ANGLETERRE. 


Loxpnes, 23 Aovr. — Dans-lasáanee dela chambre des lo 


‚de piraterie ha traite.des ‘hògresicerd:ansdown.s'est appa 
| la prise en considération; poürlë moment du'moins, et la nrôti 
‘n'a pas èté adoptée. eten — 
Dans la séance de la chambre des communes da mèêrae jotir 3 
_M. Herries a demandé que vu l'époque avaneêe de la sessiang 
Vassemblée prit engagement de s’occuper dès le commence 
ment de la eession prochaine da rapport présenté à la chambig 


es dogmes, l'évêque se lûunve placé aù-degsus da prince; par la:raison que | des lords-au sujet de ta circulation des banknotes et. des. cau 
éelui-lá aurait -à roridre compte-des actes des princes. Heureusement ce [de la dernière crise. Sir Robert Peel s'est opposé à cette moti 
n'est là qu’un mot sanisporée, car sij en effet, lPévêque avait à fendre ce | Te moaient, a-tzil dit, d'examiner le rapport-en.qstestion n'es 






grielëorit.en Smarchiepout self. 








gal‘ sont’ intostis de. là pleiò et eniêre Pbssëssiondee’ dröïts: 


„ e ne | éätf 


 HPGEE ‘pars ehchre-été frapjpés! dela speiné” 
- d'accord sur le-poirit-gue la religion 


doit sè réserver, d'abord:que. chaque snjet soit élevé dans une religion. 
qürelcongues; et-puis-qu'oû n’abuse jamais de la religion-pour se soustraire 
àun devoit-imposé par Pétat, L'église doit êLre transformée cn association 
religieuse. Jusqu’ici, la religion -n'a été observée que par. habitude, mais 
 ilest nécessaire que de Pextérieur elle pénêtre dans le cceur de homme. 
Ce n'est qu’alors que l'homme deviendra véritablement lihre, parce 
qu’il sera intimement convaineu. Ce n'est qu’alors que l'état sera assuré 
qu’uri pouvoìr étranger e cöntinùe plus, comme par le passé, à détour- 
hér lhomme de’ sa haute destination ou à l'exeiter même contre l'état: 
Le pdavoir de Léglise: doit comme tel ‘être anéanti,: etle pouvoir de 
Yétat: en sargird còmine un pouvoir véritable et indépendant, qui sera à 
mfiëttie de-protéger ses sujbts dans leur. véritable liberté de conscience, 
__M. Plathoèr présente deux amerdemenls. Il propose. de snbstituer au 
S 14 la rédaction suivante: «« L'associatiou pour-des bats religieux, c'est- 
âedire-pour la. forcaat ian tds niouveldes secheevreligteusas, doit, jugée- 
„Maprêsde loiegtharleg zt DE Rene 
: paragraphe.Â3: qùr portë: que YESS HALSE 2 
obstacle à l'aceomplissement des devoirs civiques, il préfèrerait lès expre 
sions plus’ positives que woici: « Qaïconque refuse laccomplissement des 
devoirs civiques pat suite-desttupules de-conseience, ne peut pas réclamer 
la jouissanee dif:droit contiplet tdecitoyen-de Etat, » en 
M. Walcker dêsiré saveiti cergatomentend par Pindépendance de l'église 
de laulorité de l'état, Est-ce -que!ltégtise- sera de nouveau souveraige et 
placée au-dessus de l'étst?. Quantàdais ik went lindépendance de l'église 
dans. le sens de la patrie allemande, ‘Mais s'ítis}agissait d'y mêler un pouvoir 
ecclésiastique étranger, celte indépendance lai:pgraîtrait fort hasardée, Le 
jus cirta sacra doit être mainteaw pour la ptötection de la liberté du cì 
toyeh. Des empièteinents ont- Egalement heù daris Pégkse protestante. 
hlëzevóus, dit l'otateùr, dönner à PAltémagne les: jésnites comrie droit 
föhüàitrertkat 2 Certbs; il-en est plasiears qui n’entendent par bert ct sé- 
paratiòri dé Péglise d'aveel’état: que le droit d'installer: de neuvean chez 





se 


cent la'vie sociale. . …— 
_M: Vogel déelare que le: 


fait son salat qu'en tant-qwelle agit par la doucenr; èllé ne eortdärinme. 
point emploi de l'intelligenee; ce n'est que par cellè-ct et par l'úsageque 


Phoinimë en. fait qù”il sedìstlijgue de la brute. Elle: n’enselgne päs non 


lité, et une égliëe qut enseiguêrait uus pareille dactrine.scrait la plas gran; 
de ennemie de la société: humaïae,Ce.n’est point dans le clergé qu'il 
faut voir Péglise, hiais-dars-la comrmunauté. de:tous ceuz qui reconnaissent 
le Christ. L'orateur se rat a 1 ar 
l'état el de l'état d'avee l'église; mais’il vent qu’ils se prêtènt un cóncours 
‘mutuel. a gouvernement de prêtres quî enspiètetait súr lepouvoir séêhlier 
serait an opprobre, mais la formation de communautés religieuse doït 
êtté perinige-à tont li monde, Il ne se dissihrate-pas lès funestes suites- qui 
poarhtert résultr-de cette facutté et-qurellë pourrait donner naissance à: 


gar tdates ls aùtres considgrátiggig: Lee fusion de-l'église- ave, l'état. sape- 
: päît les fondementsde 1 Tbér editie étoneligiehaers Bes, tons les rap- : 
‚ ports sótiauz, on doit ohéigsance à l'état ;cem'est que quand of altagne la: 
religion qu'on peùt appligëer le diëton : « il faut obêir â Dieu plutêt! 
„qw’aax hommes. » L'orateurterriine par se'déclârer ori faveur de Jentière: 
indépendance de l'église de état ct de état. de Péglisé, parce qu’il est 
‘Ällemand et chréliens rt Edd 
eet Tafel prétènd qûe Ta Witkarclie velit de Pindépértdoinee unigaement’ 
f ied gutbit dontinér ledcortmtraatés:” De t6GE temps: là Gt: le doge 
ëPêiliëe de tout domiines: Eb ntetv poltt pour-Jarséparatien complète de: 
PEBHSbd’arvc Etat ;: mais poar:l'union réeiprogue sur: le terrain -d'ane 
entilhlé litrerté- légales -Il-serdfie pout-l'entière Hiberté de Véglisey si.la con- 
ëtikatton- des synodes et la-libeeélection des ecclésiastiqucs par les com- 
inuodutés-étaient rétáblies ct quc les biens de Véglise appartinssènt. aux 
coffmunaûtss. Il se déctare endöro en faveur des-paragräphes qui’ pörinet- 
tefit te, mariage civil et les martages entre des -chrétiens ct cèlx qúf né.le 
son; Ae 5 = . EE as Lan BT Ae eer on, 
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er Derfied geptorë: quit Wia hôligde :(Joiddn) et un .prêtee 

td re sint heee tes edes sac leur 
Ki rel É qed von eentaterqeeloelte zéglise ezercë-sur Pintolli: 
gede wer pus ats grandes qu'ort=tepeêkepdst pgisqne ces deux oratenrs 
apmunicatiou. Oa est 
atelativement la peil 





wshrticameoë 


leure de toutes, maîs west Pétat-qet:on erfdit une religian dans laqtielle ón 
| prétend. irguver ezelisiyeïnertt*zon “salat. pe ersécuté les aútres: 


„L'orateur demande lávépardtidr é Veglide Aâvaahétatrdais le sons que 


cdinptes il aürait utte tâche difficile-àromplir, Al est deux choses que :Pôtat } 


nous les jésfuws-et leseouvents;IÌ veut qu'on: adopte en’ principe J'agion | 
: pacifiquë:et réeiproquc entre Fégkise ct 'ótat,mais la subordination.de toute 
essoctatien et par conséquent; aussi de l'église, partout où celles-ci mena- 


tablcan qua tracé M. dordar de Péglise catho- 
liue est exagéré et faux: b'óglige ne prêterid-être la seúld dans laquelle où 


plds1a” violattórr"du: seements: od zerait-làsle plas haut degré,d'irismoora 


déclart en-faveur de. la séparatien. da fóglise-d'ävee 







“tin grand’odinbre de sectes, diais-de principe de la-liberté-l'emporte dhez-lui:| : 




















































pas vênu, mais lorsqu'il ser temps je serai prêt-à-onmbattre « 
. eunelusions et à démontrer qae Ja mesure la-ptus dötestable q 
lä chambre pourrait adopter seraìt d'ariner la banque d'Ang 
‘terre des pouvoirs qui l'autoriseraient à se relâcher des el 
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— On lit dans le Morning Herald : « On annonce aujourd’ 
dans les eercles officiels que les travaux du parlement serontt 
minés le ler sepitenibre et que la reine fera la prorogation en 
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‘cireulaires qui ont fait tant.de bruit, J'ai rédigé la première qui fat modi- 
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Juï-ei. Ce fuit George Sand qui -rêdigea-ce famcux 16° bulletin. Etienne 
Arago avait donné le conseil à Ledra-Rollin de confier à Mme Sand la ré- 


dactiou des bulletins, Elle avait apporté le matin même, au ministère, trois 


projets écrits dans’ des rinances difffrentes: Ce fut en quelque sorte le ha- 


sard qui fit choisir celui qui 
«monde politique, … 


pouvaig-occasienger le plus-de.scandale dans le 
RE Eet ed 
gs GARNIER PAGÈS, : 


Ld 


Kn Ee amieibre du gouwernement provisoire (5 juillet). _ j 
Jepênse que l'enquête ne doit porter que surles événoments de mai et 


- de juin. Néanmoins, si la commission eroyaît avoir besoin de mes expliea- 
tions sur des faits antérieurs, je ae les donnerais que sons toutes réserves. 


Au. momenbeù éclatait la'révolation de 24 février, il y acu deux mou- 


 vements, Pan, fait par Fopposition parlementaiee; V'aatrefait par le peuple. 


„Il faldaît, gaover le pags. Le gouvernement provisoire s'est trouvé entouré 
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se ane multitude de faite, fais jereviendrai tependant sur notvesitua-. 
delertenign de VAssemblée au& man …e5:5, Ss 
e Ja gapdie-nationale n'était pas sûr, Mi Saisset, par ezem- 
esénjeusbs.inquiétudes. Elleswite dà 
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- démissión,sans arrestation, sans effusion de-sangyje-le:répète, Cette am- 
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t : Rasing: Nous avons à citer 
ges. à prix qui 
‚j Kz: Fonmemörit'te 
Caroline à fl. 16 1,2 ,a 

Sur: Quelques milliers d 


Amérique de 3 1/8 à’5 
rate de Bd. à 3:1/8.d. 
: HAVRB,'23 Aoor. …— Corons: Pour les cotons,- notre miâkehi 
avec des ventes’ limitées aux beso 
d'affaires, les prix tendent à la baisse. 
On cole. aujourd?hui environ 800 balles. 
_Raz:-Les prix sé soutiennent et les affaires sont a 
ons Ceroline.à 30 fr. àlacg. … 


Cotns: He?est traité 800 cuirs Buenos-Â 
Caré: Ilya en uitpeu de dermandes et tes prix sont ässéz raidès-ét miónie en 
légère hausse: 200 sacs Haïti à dito à 37.505 81 de37.505 155 Riö 
à 36; 53 dito.à 87.50, ie ee 


Eet ahd 


GEAINE DE LIN , même tenúê 
fl, 287 1,2, — 113 @ Riga fl. 23 

‚ Huize pe NAFÊTTE au cómp 
par 6 zen. fl, 34.374. — au cond 
fl. 34à 33 4a Al 34. — Nov. Ì. Shek l 
à 174 à 1,2. — Mai, fl. 35 à fl, 34 3/4 


‚_“Oice:.186/2.L de Nassau- 


„ANVERS, 25 Aour. — Frolenrt, en hausse de 1,à 1/21 depuis la semaine 
dernière; tout ce qui se présentait en vént& id été pris avée rapidité pour l'ex- |- 
-portation notamment tes bonnes qualités’ fadigènes, payées le roùt jusqu'à j- 
112 et le blanc jusqu'à fl, 14 172 par 80 kil. — Seigle, également en faveúk 

‚de 1 à1 1/2 florins avec beaucor, 
: à l.7, étranger fl. 64,4à fl. 6 


" eôtés. — Sarrasin, 
lieu à des affaires importántes, — 
def Lin d’Odessa recherchóe à #, 10.1 


TERDAM, Vernsabt 2 Aout. 
_ $ lieuà quelques alfaires, se sontmiainten 

„j surtout le'3 % int, ont été Grajtës on. batsse el sont. restés offerts, 
*__f baïsseque nous a apportée le bullë 

aaintenus á leùr cours d'hier; … 
PARIS , Jeon 24 Aon. — 
d'affaires ajourd'hais nos fonds d'abord fe 
- úri ped en baisse gúr hier, fl 
: attend avec‘ im; 
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salés de divers poids et qualités. … - 
Goopaos : Nous avons à mentionner la vente 

réceinment de Stockholm, à un prix réduit. 
Miev: Les 175 tiergons et” í 

avaient été traîtós sous voile , 
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trouve acheteurs à fl. 91/4. —Gtaine de Cltanvre, traitée 
Huitesencoretégèrement en hansse ainsi-que les-Tourteaur, … +: - 

'LONDRBS, 23 Aoor. — Ilwa,eu très peu- d'arrivages- et‚. comme il-est. 
“ veau plusieurs acheteurs de lintér 
‘avaiènt aujourd’hui une tendanceà la hausse. . 
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:, AMSTERDAM, Verpaepr 25 Aovr. — Les fonds hollandais, 
’f demandésà l'ouverture de la Bourse, ont fe 
 intégrales et le 4 % ont donné lieu à qúelques affaires. 

Les fonds espagnols plus offógs aid: 
„t gaïe n’ónt pas changé: Les affaires. d 
dont les 5 % met 
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à44753 et le 5 478.75, rosternt à 44:25 et 78 Îe, Ì 
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„MARCHANDISES, DENRÈES COLONIALES. 


AMSTERDAM, 25 Aotr. — Hier a été vendu en vente 
partie de 369 bouc. Sucre de Surinam de fl. 21 à fl 23 1,2. 

ROTTERDAM, 25 AoUr. — On a vendu aujourd'hui 59 bouc. Tabak 
Maryland par Pieter Floris, prix secrêt. 576 b, Ríiz d'Aracan à fl. 7 3,4, de 
première main. — La Soc. de Gom. à encore vendu par souscri 
Cuirs des Indes-Orientales avariés, par Zrusmus à 19 144 c. 

ANVERS, 25 Aour — Coras ; Ou a réalisé pendant ceydernierk jours erts. 
8,560 secs et. 6 à 700 salés de Bnúnòs-Ayreset Maritevideret 1300: Rio-Grande 


Suurs: On a payé 59 fr. ponr {5 futs de Buenos Ayres. . 
Innieo : 32 caisses Bengale à prix inconnu, … 


CGRAINS,'GRAXNES,:HUILES ET SPIRITUEUX. 


AMSTERDAM , 25 Aour. — Faoxent. Diverses qualités de ronge Odé 
ont été vendus paf parties à des prix plus élevés pour l'exportatión. — 
Pologne on a égalemeht disposé à des prix plus favorables pour la eónsommá: | 
tion. En entrepôt 132 ® roug..Odessa:fl. 285.— en consomnrdtion 130 ®@ 
de Nerden fl, 296, — 128 @ bl. big. de Pol. fl. 350.134 
127 © big. de Pol, fl. 335.128 & de Frise fl. 292, — 
SeiuLg avec de bonnes affaires à des prix très fermement mais 
entr. 117. ® de St-Pétersb. fl, 162 en cons. 114, 115, 116 @ St Pétersb. 
fl. 160, fl.165 — 123 © de Poméranie fl. 176,— 120 ® Odessa Al, 173, — 130 ® 
de Munster fl. 165 — 128 @ de Dinem. fl, 156 — 118 @ St.Pétersb, fl. 168.— 
; indigône sans clmngements 
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Le sicur CHARLES JOSEPH OTTE, propriétaire à Vielsalm (Belgique) , 
$“Hient, par suite d'un creusement de puits'à son moalin de Salmchâtcau , 
de retroüver les anciennes veines de pierres à rasaits qui étaient perducs 
depuis:ûn demi-sièele. Cette-ancienne roche tant cslimée va reparaître , 
attendu qu’il en fabrique et que le produit est aboûdant et d'ane qualité 
supérieure, Qu'on se le dise.” n 
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oi afk Üi lot de 55 bques 

skilsindigëne, ont été faits à A 2434. 
LEVERPOOL , 22 Aovr. — Coron + Le marché de ce jour a été.laurd. Les 

totons d'Amérique sont en baisse de 178d.; les autres sortes sans, variation, 


Les ventes y comprises 800 b. d’Ámérique pour l'exportation, 
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iis öhangemönts ‚terme un peu plus bas; 
374: — Sept, f.333/4 à 1/2. — Oot. 
634 à.Al. 341,4, — Déo. fl. 341,2, 


Hors pe Lin Aw coïnpt. fl. 27. Pâr® seh A2 dien 
| SCHÉBDAM, 25 Aoĳr—Serore : 1402  Artharigel et de St-Pétersb., 
fl, 160, — 150,2 @ de Poméranis, â, 192: 20141/3 Krendshourg, fl. 200, — 
144/2 ® Odessa Pol. f1-170. 2 Eu 


Diets, A, 170, — 127/2 @ de Cojtrlande, fi. 158, 
“Gamez: fl. 19-50; degré Amsterdam, B. 20-75, sans impôts- et sans 


ip d'affaires par spéeulation, indigène fl-6:142 | 
k 9j4par 70 kil. — Le Froment reste rareau |. 
marché, par contro le Seigle trouvait aujourd’hui plus de vendeurs que d’a- | 
cheteurs, — L'Orge avec la meilleure défaite en toutes: qualités X une hausse 
de 1/21, par heet. — L'Ávoine manque et tsouveraït bonne défuite aux:prix 
Haricots, et Eòves, tenus en hausse, sans:toutefois donner 
e sais variatian; cell 

/4 par hect, Egypte obtenable à fl. 
dé dl. 8 A. ST, 


rix de toutes sortes de grains: 
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ffaire: ent tres animges en fonds autrichiens, |: 
al. ont éprouvé pre bijko de 578 % sur leur cours de la 
hês foirds hollandais, qui ont donné 
úsäleur tours Lesfonds espagnolset 
E, , ot Malgré la }: 
Én-de' Vienne. les2 142 % métal, se sont 
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mes, ont faibli { 
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et l'autre, en baisse de 


| Asterme le 3 % zeste à 4450 sle à78:25, et Femprant RI3EO 0 
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t jonrd’hui , les prìx se sont bien maintenus à lers tours de lundi, A Ia b 
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Les consolidés ont fait 86 „ 857,8 au comptantet 861,8, 86 en comp{ 
Ü en Péchiquier échéance,de mars 31 sb. de-prime; échóance.de jd 
35-22 sh. de prime. — Act. dehanque 196 ,1971,2. - 
‚ Fonds étradgers très lourds,; Fonds brésit, 72, Mes, 5 p. c. 16 778, 5 
Bert. 4 2 18 1/2: Eép.5 1178; 32212; Belg. 41/2 % 70. Holt, 2 1, 
4, BR172. Act, des’ch. de fer un peu plus favorabies qu'hier, Sambre- Me 
F7EL.de perte. ' 
ANVERS, Vendre: 25 Aopt. — 2 heures, — Peu d'affaires, — Foni 
belges :5 % 76 3,4 à 5/8 A ; do41,2 #69 3,4 à 70 et A ; de 2 1,2% a óté traijëi 
88 3/8 7,16, el reste 381,2 A. 
Fonds espagnole :5 % 85/16 à 8 1/4 A: de 3% dette intérieure 18 17 
28/4 heures. — Fonds belges 2142 % 381,2 %A. 
BERLIN , Jeupt 24 Aovt. — Encore aujourd'hui les affaires étaient 
- gésä la Bourse, et les rours ont rétregadé sans avoir pu se relever, 
MADRID, SaneDt Í9 Aour. — 3%, 19 8/8 P. (après la bourse, 191 
—_5 111,4 P.; (aprêsla bourse, 10 7/8 A.) — Witte sâns intérêt 4-P. (a 
la boureS 34 P.) — Coupons 7 P. — Titres pravisoirds &f74 A. — Ber 
de St-Ferdinand 54 P. — Escompte 4 8/4 à 5% — Changes: Paris; 
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